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LE CONSEIL DE VILLE DE QUÉBEC.
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Il y avait trois jours que les assiégés vivaien
teille de bière; ils commençaient à se reg
yeux de convoitise et on ne sait à quelle e:
seraient portés pour assouvir leur faim;
gnaient qu'on ne trouvât plus que quelques
veux, lorsquon ouvrirait la porte. M. T
ses amis, heureusement, se décidèrent à s
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grande joie de leurs amis et de leurs femmes
qui commençaient à se désespérer. Notre gr
sente ce fameux siège, qui n'a pas fini auss:
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ginalité.

M. l'abbé Ritchot a engagé plusieurs jeunee
médecins à l'accompagner à la Rivière-Rouge
ront en même temps que lui dans le cours de
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it sur une bou- prochaine. Il est question de fonder un journal français
arder avec des à Saint-Boniface.
xtrémité ils se Il n'y a pas de doute que si tous les avocats, notaires et
plusieurs crai- médecins qui excèdent le nombre nécessaire au Bas Ca
touffes de che- nada s'en vont à la Rivière-Rouge, l'émigration. dans ce
ourangeau et vaste territoire, produira des merveilles. Nos colléges
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Le lieutenant-
_______________colonel Audet,

des Chasseurs Ca-
______________adiens vient

d'ê t r e nommé

Major de Brigade
-- _ - à la place de M.

- d e Bellefeuille
pour le District
No. 6. Nous féli-
citons l'honorable
Ministre de la Mi-
lice de son choix
et M. Audet d'une
promotion 

qu'il
meritait et q uetout le monde dé-
sirait., Cette heu-
reuse nomination
confirme ce que
nous disions au
sujet de la capa-
cité des officiers
des Chasseurs Ca-
nadiens. Succès
à M. Audet dans
là noble carrière
où ses talents et
ses aptitudes mi-
litaires l'appe-
laient d e p u is
longtemps.

LES CRISPINS.
Le bill deman-

dant l'incorpora-
tion de la société
des Crispins vient
d'être adopté par
la Législature du
Massachusets par
une majorité de
121 contre 29.

ès un eroquis de W. 0. C., lt. A. R. Cette société est
très-puiss ante

au x Etats-Unis,et enfants, et dans l'état du Massachusetts seul elle conlte plu.
avure repré- sieurs milliers de membres, dont un grand nombre sont
i tristement canadiens-français. Aux Etats-Unis comme au Canada
e pas d'on- les Crispins manquent rarement d'ouvrage et d'argent;

ils sont laborieux et très-habiles dans leur métier; les
américains les recherchent pour les employer dans leurs

savocats et manufactures.
Ils parti-

la semaine


